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La  CROISADE du ROSAIRE 
35 rue Parmentier- 85 110 CHANTONNAY 

       

Bulletin trimestriel N°129                    Juillet, août, septembre 2018       

 

« Je suis Notre Dame du Rosaire » 
 

 

 
Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous qui avons recours à vous. 

                           

LE  MOT DE L’AUMÔNIER 
 

La consécration de la Russie au Cœur Immaculé de Marie (I) 
 

Chers Croisés du Rosaire, 
 
L’an passé, à l’occasion du centenaire des apparitions de Notre 
Dame du Rosaire à Fatima, plusieurs cardinaux ont fait des 
déclarations publiques concernant une demande essentielle de 
Notre Dame de Fatima : la consécration de la Russie à son Cœur 
Immaculé. J’ai donc pensé qu’il convenait de faire le point devant 
vous sur cet aspect capital mais malheureusement très controversé 
du message de Fatima, pour vous aider à y voir clair et à continuer 
de prier à cette intention, car il faut le dire d’emblée : la consécration 
de la Russie telle que l’avait demandée Notre Dame à Fatima en 
1917 n’a été faite par aucun Pape. 
Dans plusieurs numéros successifs du Lien, les « mots de 
l’aumônier » vont donc avoir pour thème cette demande si 
importante de Notre Dame, demande qui se réalisera un jour, « en 
importante de Notre Dame, demande qui se réalisera un jour, « en 
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dépit de tous les obstacles », comme l’a déclaré un jour Sœur Lucie 
au défunt Père Alonso, grand spécialiste du message de Fatima. 
 
I. Les principaux motifs de la demande de consécration de 
la Russie au Cœur Immaculé de Marie  
 
A/ Un premier motif surnaturel : l’établissement dans le monde 
de la dévotion au Cœur Immaculé de Marie   
La cause première des apparitions de Notre Dame du Rosaire à 
Fatima a été dévoilée par la Sainte Vierge elle-même dans ses 
deuxième et troisième apparitions, les 13 juin et 13 juillet 1917 : 
« Dieu veut établir dans le monde la dévotion à mon Cœur 
Immaculé. »   
Pour établir cette dévotion, Notre Dame, le 13 juillet, formula deux 
demandes précises : 
« Pour empêcher cela [une série de grands châtiments énoncés 
précédemment par Notre Dame], je viendrai demander la 
consécration de la Russie à mon Cœur Immaculé et la 
communion réparatrice des premiers samedis du mois. » 
Comme Notre Dame l’avait affirmé, elle revint, auprès de Lucie seule 
(les deux autres pastoureaux étant morts très jeunes, peu de temps 
après les apparitions de 1917), le 13 juin 1929 à Tuy (Galice 
espagnole) pour demander expressément au Saint-Père, de la part 
de Dieu, d’effectuer cette consécration de la Russie : « Le moment 
est venu où Dieu demande au Saint Père de faire, en union avec 
tous les évêques du monde, la consécration de la Russie à mon 
Cœur Immaculé, promettant de la sauver par ce moyen. » 
Le 13 juillet 1917, à Fatima, Notre Dame avait attaché trois grâces 
précises à l’acte de la consécration de la Russie à son Cœur 
Immaculé accompagné de la pratique de la communion réparatrice 
des premiers samedis du mois : 
1°) la conversion de la Russie ; 
2°) le salut éternel d’un grand nombre d’âmes ; 
3°) un certain temps de paix dans le monde. 
Ces trois grâces sont intimement liées les unes aux autres et doivent 
permettre le triomphe du Cœur Immaculé de Marie dans le 
monde par l’établissement d’un culte en son honneur, selon des 
révélations célestes postérieures reçues par Sœur Lucie et 
transmises par cette dernière à ses différents directeurs spirituels. 
Ainsi, dans une lettre du 18 mai 1936  au Père Gonçalves, elle 
écrivait : 
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« D’une manière intime, j’ai parlé à Notre Seigneur … et, il y a peu 
de temps, je lui demandais pourquoi il ne convertirait pas la Russie 
sans que Sa Sainteté fasse cette consécration : “ Parce que [dit 
Notre Seigneur] je veux que toute mon Eglise reconnaisse cette 
conversion comme un triomphe du Cœur Immaculé de Marie, 
afin d’étendre ensuite son culte et placer, à côté de la dévotion 
à mon Divin Cœur, la dévotion à ce Cœur Immaculé. ” » (1) 
Selon le plan de Dieu, la conversion de la Russie, grâce qui fera 
suite à la consécration de ce pays, doit donc faire triompher le Cœur 
Immaculé de Marie et permettre l’établissement dans le monde de la 
dévotion à ce même Cœur. 
 
B/ Un deuxième motif surnaturel : le salut éternel des âmes   
Et l’établissement dans l’Eglise et dans le monde du culte au Cœur 
Immaculé de Marie favorisera grandement le salut éternel des âmes. 
Sœur Lucie l’exprime clairement dans une lettre du 27 mai 1943 à 
Mgr Ferreira da Silva, évêque titulaire de Gurza et Supérieur des 
Missions étrangères portugaises, qui lui avait enseigné autrefois le 
catéchisme, lorsqu’elle avait quitté définitivement Fatima en 1921 
pour rejoindre le collège de Vilar, près de Porto : 
« […] Je désire très ardemment l’instauration pour l’Eglise 
universelle d’un office en l’honneur du Cœur Immaculé de Marie (2). 
Lorsque j’ai exposé cette demande dans ma lettre au Saint-Père, je 
l’ai présentée comme un simple désir de mon pauvre cœur, et c’est 
ainsi que je le sentais ; mais à la vérité, ce désir n’est pas seulement 
mien ; quelqu’un l’a déposé en moi. Il provient des Saints Cœurs de 
Jésus et de Marie. Ils aiment et désirent ce culte, parce qu’ils s’en 
servent pour attirer les âmes à eux, et c’est là tous leurs désirs : 
sauver les âmes, beaucoup d’âmes, toutes les âmes. Notre 
Seigneur me disait, il y a quelques jours : “ Je désire très 
ardemment la propagation du culte et de la dévotion au Cœur 
Immaculé de Marie, parce que ce Cœur est l’aimant qui attire les 
âmes à moi, le foyer qui irradie sur la terre les rayons de ma 
lumière et de mon amour, la source intarissable qui fait jaillir 
sur la terre l’eau vive de ma miséricorde. ” » (3) 
 
C/ Un troisième motif, d’ordre temporel : la sauvegarde de la 
Chrétienté européenne et de la civilisation chrétienne   
Enfin, si l’on replace cette demande du Ciel dans sa perspective 
historique, nous voyons dans cette demande de consécration de la 
Russie un puissant antidote contre toutes les menées 



4 

 

révolutionnaires marxistes. En effet, le plan initial des 
révolutionnaires marxistes consistait à prendre le Vieux 
Continent en tenaille, en fomentant des révolutions simultanées 
pour s’emparer des gouvernements en même temps dans trois 
pays : les deux pays les plus à l’ouest de l’Europe (Espagne et 
Portugal) et le grand pays de l’est de l’Europe, la Russie. Ce plan 
ressort clairement des propos de Lénine à Trotsky, à Paris, dans les 
premiers jours de la conspiration marxiste : « Notre révolution est 
internationale. Nous commencerons simultanément dans la 
Péninsule Ibérique et en Russie, et un jour la révolution 
s’étendra à travers toute l’Europe » (4). L’année choisie pour ces 
révolutions à l’est et à l’ouest de l’Europe fut 1910. Et de fait, c’est 
cette année-là que triompha la révolution au Portugal, par la chute 
de la monarchie multiséculaire et l’instauration de la république 
voulue par les révolutionnaires du pays. Mais en Russie, la situation 
n’était pas mûre, et les révolutionnaires durent attendre sept ans, 
pour pleinement triompher en 1917. 
C’est précisément cette année-là que la divine Providence choisit 
d’intervenir directement dans la marche du monde, en envoyant la 
très Sainte Vierge Marie à Fatima, pour contrecarrer ces projets de 
destruction de la Chrétienté. 
Les apparitions de Notre Dame, et le grand miracle du soleil du 13 
octobre 1917 qui les couronna, permirent l’échec complet des 
projets de révolution marxiste au Portugal, et par contrecoup en 
Espagne.  
Mais, en venant à Fatima, Notre Dame ne s’est pas contentée de 
neutraliser l’une des deux mâchoires de la tenaille révolutionnaire 
qui menaçait l’Europe ; elle a aussi énoncé le grand moyen 
surnaturel qui devait mettre en déroute l’autre mâchoire de cette 
tenaille : la consécration de la Russie à son Cœur Immaculé. Cet 
acte de consécration devait ainsi assurer la sauvegarde de la 
Chrétienté européenne et par conséquent de la civilisation 
chrétienne. (A suivre) 

Abbé Fabrice Delestre  
 
(1) Frère François de Marie des Anges : Fatima, joie intime, événement mondial, CRC, 455 
pages, 2ème édition, décembre 1993. Lettre citée à la page 220. 
(2) : Cette lettre de Sœur Lucie de mai 1943 est écrite un an avant l’instauration de la fête du 
Cœur Immaculé de Marie par le Pape Pie XII, le 04 mai 1944. 
(3) Frère François de Marie des Anges, op. cit., lettre citée à la page 254.  
(4) Propos rapportés par M. John Haffert, en page 42 de son livre très intéressant: « Encontro 
de testemunhas », Edition portugaise de l’Armée Bleue, Fatima, Portugal, année 1961, 155 
pages. 
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LE MOT DU PRÉSIDENT 

 
Chers amis croisés, 
 
 Pour illustrer notre propos du précédent lien, voyons 
comment le R.P. Gasnier* a interprété les apparitions de Notre 
Dame à Lourdes, et en a tiré cette merveilleuse comparaison avec 
le déroulement des mystères du Rosaire. 
Une difficulté surgit : Notre Dame est apparue dix huit fois de 
suite, et ensuite une dernière fois plusieurs mois après, et non 
quinze comme le nombre de mystères du Rosaire. En fait, les trois 
premières apparitions sont un « prologue », sur le modèle des 
trois Ave maria précédant la récitation du chapelet. Même si elle 
n’est pas obligatoire, cette pratique est largement admise en 
France ; elle date de St Louis Marie de Montfort, qui l’y a 
introduite pour rappeler la dévotion des trois Ave Maria révélée à 
Ste Mechtilde, très ancienne et destinée à nous obtenir  la 
persévérance finale. Les trois Ave avant le chapelet unissent 
Marie aux trois personnes de la Trinité. Ils symbolisent le Père 
avec sa puissance, le Fils et sa sagesse, et le Saint Esprit avec sa 
miséricorde. Ces trois privilèges résument également les 
grandeurs de Marie. 
Il s’est trouvé que ND est apparue la première fois au moment 
précis où a sonné l’Angelus, prière liée à la dévotion des trois Ave, 
le reste des paroles ayant été ajouté plus tard. Enfin, ces trois 
premières apparitions se sont déroulées dans un cycle de sept 
jours, symbole de la perfection de la Sainte Trinité. 
Ensuite, Notre Dame a demandé à Bernadette de venir au même 
endroit, la grotte de Massabielle, quinze fois de suite, où elle lui 
est apparue à chaque fois. 
Or, ces quinze apparitions, à l’analyse du R.P. Gasnier, approuvée 
par les spécialistes de Lourdes et les autorités ecclésiastiques, 
peuvent elles-mêmes se ranger en trois groupes correspondant 
aux mystères joyeux, douloureux et glorieux.  
En effet, le premier groupe de cinq apparitions voit Bernadette 
joyeuse, souriante, et en état de ravissement et d’extase, inspirée 
par ses conversations intimes avec la Vierge Marie. 
Le deuxième groupe, au grand dam de la foule présente, rappelle 
la nécessité de la pénitence à travers l’attitude de Bernadette : 
son état est la douleur, reflétée sur son visage lors des cinq  
apparitions. La foule est déçue et semble prête à abandonner ce 
lieu qui ne présage rien de bon. 
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Enfin, lors des cinq dernières apparitions, les extases de 
Bernadette reprennent, la foule est à nouveau transportée par 
l’enthousiasme, qui symbolise la foi et l’espérance nouvelles. C’est 
à ce moment que ce produit le miracle du cierge, dont la flamme 
reste en contact avec la main de Bernadette sans la brûler. 
Quant à la dernière apparition qui a lieu plusieurs mois après, le 
16 juillet (fête de ND du Mont Carmel très honorée à cette époque 
à Lourdes), Bernadette, seule avec sa tante de l’autre côté du 
Gave, a une vision lointaine de  Notre Dame qui semble être là 
comme un « sourire d’adieu ». Elle est bien séparée des autres 
événements. 
Cette explication du R.P. Gasnier, très détaillée dans son ouvrage, 
paraît lumineuse de clarté, vient renforcer le message de Lourdes, 
appelée « capitale du Rosaire », et donne une importance encore 
plus grande à cette prière si indispensable pour le catholique. 
Léon XIII qualifiera le Rosaire de « bâton de combat, arme 
défensive », sœur Lucie lui attribuera la qualité  de « l’arme la 
plus puissante pour nous aider à combattre sur le champ de 
bataille » ; on le compare  également à une « mitraillette à 
cinquante coups ». (Nous avons décrit plus haut la signification 
des trois premiers Ave, qui ne comptent pas dans les « cinquante 
coups »). C’est dire si le Rosaire est indispensable au chrétien, 
comme un moyen mis à sa disposition pour l’encourager dans son 
combat sur terre. 
Ne nous séparons jamais de notre chapelet, chers croisés, il est 
tout à la fois notre glaive et notre armure, on dirait aujourd’hui 
notre « gilet pare balle » pour lutter contre les périls de la vie du 
catholique. Qui peut s’engager dans ce combat de la foi sans être 
revêtu de cette armure ? Et qu’est-ce que le combat de la foi ? A 
nous d’approfondir ce devoir du chrétien en méditant notre 
chapelet, avec l’aide de la Vierge Marie. Nous aborderons ce sujet 
ultérieurement. 
 
En attendant, je vous souhaite un bon été, qui constitue un 
excellent entraînement dans le combat de la foi. En effet, cette 
période n’est pas le moment de baisser les armes, chers croisés, 
mais au contraire, elle est propice à la réflexion et à la fortification 
de nos défenses. Une retraite mariale paraît ainsi particulièrement 
adaptée pour refaire nos forces.                                           
                                                          Emmanuel du Tertre 
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MÉDITATION DES MYSTÈRES DU ROSAIRE 
 

Textes de SAINT JEAN MARIE VIANNEY 
 

QUATRIEME MYSTERE JOYEUX : PRESENTATION AU TEMPLE 
Quand les parents apportèrent le petit enfant Jésus... 

Siméon le reçut dans ses bras, 
il bénit Dieu... 

 
Lorsque le saint vieillard Siméon qui, depuis tant d'années, soupirait 
après le bonheur de voir Jésus-Christ, le reçut seulement entre ses 
mains, il en fut si transporté de joie et si ravi que, ne se possédant 
plus, il s’écria dans ses transports d’amour : « Ô Seigneur, que puis-
je désirer maintenant sur la terre, puisque mes yeux ont vu le 
Sauveur du monde ? Je puis maintenant mourir en paix ! » 
Voyez sainte Anne la prophétesse qui s’était retirée pour ne plus 
quitter la présence du Seigneur !  
Que de grâces le Bon Dieu n’accorde-t-il pas à ceux qui se font un 
devoir de venir le visiter dans son saint temple autant qu'ils le 
peuvent !  
 
LE SAINT CURÉ D’ARS NOUS PARLE DE LA PRIÈRE : 
 
Ah ! Que les instants passés avec ce Dieu de bonté sont doux et 
consolants l Etes-vous dans le chagrin'? Venez un instant vous jeter 
à ses pieds et vous vous sentirez tout consolé. Êtes-vous méprisé 
du monde ? Venez ici, et vous trouverez un bon ami qui ne vous 
manquera jamais de fidélité. Etes-vous opprimé par la pauvreté ? 
Venez ici, vous y trouverez un Dieu infiniment riche et qui vous dira 
que tous ses biens sont à vous, non dans ce monde, mais dans 
l’autre. 
La prière ne laisse jamais sans douceur. C’est un miel qui descend 
dans l’âme et adoucit tout. Les peines se fondent devant une prière 
bien faite, comme la neige devant le soleil. 
Ce ne sont ni les longues, ni les belles prières que le Bon Dieu 
regarde, mais celles qui se font du fond du cœur. 
Un Dieu, nous commander de l'aimer et de l’adorer !... 
Pourquoi cela ? Est-ce que Dieu a besoin de nos adorations et de 
nos prières ? Dites-moi, est-ce nous qui plaçons ces rayons de 
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gloire sur sa tête ? Ah ! Pouvoir adorer Dieu, l'aimer et le prier, Ô 
mon Dieu, quel bonheur !... Qui pourra jamais le comprendre ?... 
La prière ouvre les yeux de notre âme. 
La prière est à notre âme ce que la pluie est à la terre. 
Fumez une terre tant que vous voudrez, si la pluie manque, tout ce 
que vous ferez ne servira de rien. 
La prière n’est autre chose qu’une union avec Dieu... 
Dans cette union intime, Dieu et l’âme sont comme deux morceaux 
de cire fondus ensemble ; on ne peut plus les séparer. C’est une 
chose bien belle que cette union de Dieu avec sa petite créature. 
C’est un bonheur qu’on ne peut comprendre. 
On n'a pas besoin de tant parler pour bien prier. On sait que le bon 
Dieu est là dans le Saint Tabernacle, on Lui ouvre son cœur : on se 
complait en sa sainte présence. 
C’est la meilleure prière, celle-là. 
Oui, mon Dieu, je vous adorerai dans votre saint temple, et j’en 
reviendrai plein de toutes sortes de bénédictions. 
Notre divin Sauveur, ayant été notre modèle en tout, a voulu l’être 
aussi dans la tentation. 
La tentation nous est utile et nécessaire l 
 
LE SAINT CURÉ D'ARS NOUS PARLE DU DÉMON ET DE LA 
TENTATION ! 
 
Nous connaissons le prix de notre âme aux efforts que le démon fait 
pour la perdre... L'enfer se ligue contre elle, le Ciel pour elle. 
Le démon roule sur la terre pour nous tenter. 
Il examine tous les mouvements de notre cœur. Les tentations les 
plus à craindre et qui perdent bien plus d’âmes qu'on ne croit, ce 
sont ces petites pensées d'amour-propre, ces pensées d'estime de 
soi, ces petits applaudissements sur tout ce que l'on fait, sur ce que 
l’on a dit de nous. 
Le démon laisse bien tranquilles les mauvais chrétiens..., mais ceux 
qui font le bien, il suscite contre eux mille calomnies, mille outrages. 
Le démon redoute que l'on atteigne par la prière un certain degré 
d’amour de Dieu, parce qu’il sait que l’âme ne peut plus lui 
appartenir, ou que si elle a le malheur de s’éloigner de Dieu, le 
souvenir du bonheur qu'elle a goûté dans cet amour la ramènera 
facilement à son devoir. 
Ô mes enfants, la prière nous fait surmonter les tentations et nos 
penchants. 
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C’EST LA TRÈS SAINTE VIERGE MARIE QUI INSPIRE NOS 
GÉNÉREUX DONATEURS QUAND NOS CAISSES SONT VIDES 

 
VOTRE GÉNÉROSITÉ EST NOTRE SEULE RESSOURCE, 

 
NOUS AVONS BESOIN DE VOTRE AIDE, QUEL QUE SOIT LE 

MONTANT DE VOTRE DON IL EST BIENVENU. 
 

DE TOUT CŒUR, MERCI A NOS DONATEURS 
 

CHÈQUES : à l’ordre de « Croisade du Rosaire » 
35 rue Parmentier - 85 110 CHANTONNAY 

 
INTENTIONS DE PRIÈRE 

« Si nous sommes embarrassés pour choisir une intention de prière au début d’un 
chapelet ou d’une dizaine, souvenons-nous que Dieu a façonné le Cœur de Marie à 
son image ; il est d’une dimension universelle et personnelle. 
 Marie s’occupe de tous comme si elle n’avait à s’occuper que d’un seul. Elle 
supplée à nos oublis, Elle démêle nos intentions mal définies. 
« Prier aux intentions de Marie, en réparation des péchés par lesquels Dieu est 
offensé et en supplication pour la conversion des pécheurs ». 
(Révérend Père Jean Reynaud, fondateur de la Croisade du Rosaire) 

 

INTENTIONS GÉNÉRALES DE PRIÈRE 
Tous les vendredis : Pour la conversion des musulmans 

 
Juillet 2018  

La paix dans le monde par Notre Dame du Rosaire  
Août 2018 

La fidélité des catholiques aux promesses de leur baptême  
Septembre 2018 

   La sanctification des enfants et des jeunes 
 

(Octobre 2018 : La propagation de la foi) 

 

POUR LES CROISÉS DÉCÉDÉS 
Mme Anne-Marie VERMEIL de CONCHARD 67000 STRASBOURG  
M. LUCAS     14000 CAEN 
Mme Renée DORMOY    97122 BAIE MAHAULT 
Mlle Lorraine BAUDRY    88140 MONTHUREUX 
Mme de LANTY    75013 PARIS 
M. Franck LOSCHI    74600 SEYNOD 
Mme Françoise de la MARDIERE  22140 ST QUAY-PORTRIEUX 
Mme Marlène BOURDIN   83000 TOULON 
Mme Nicole LERAY-SAVARY   92210 SAINT CLOUD 
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Mettons en œuvre la Communion des Saints par la prière, pour 
demander à la très Sainte Vierge son secours dans les épreuves. 

 
Ô Marie conçue sans péché, priez pour nous qui avons recours à vous. 

 
INTENTIONS DE PRIÈRES DES CROISÉS 

 
        Intentions particulières. 

- Pour toutes les personnes, famille ou amis, qui ont cessé 
toute pratique religieuse et donnent bien du souci pour leur 
éternité ; 

- Pour une croisée septuagénaire et malade, sans autre famille 
que sa mère âgée de quatre-vingt-dix-huit ans et pour 
laquelle elle a déménagé en province. Sa maman commence 
à perdre la tête, ne croit pas en Dieu, est terrifiée par la mort, 
refuse de partir en maison de retraite. Cette croisée a de 
moins en moins d’énergie pour l’aider à résoudre les 
problèmes posés et est à bout de force. Son seul espoir est 
la prière de tous les lecteurs du Lien. 

- Pour une Croisée qui pense avoir une maladie dégénérative 
et en attend le diagnostic. 

- Pour une maman qui élève, seule, ses deux enfants : pour sa 
fille aînée, âgée de 15 ans, en pleine crise d’adolescence, 
très secouée par la séparation de ses parents, afin qu’elle se 
mette à étudier. 

- Pour nos enfants et petits-enfants afin qu’ils reviennent à la 
religion. 

- Pour toutes les intentions d’un proche.  
- Pour une Croisée et sa sœur, à la recherche d’un 

appartement de plain-pied et d’un loyer abordable. 
- Pour un membre de la famille d’une Correspondante qui doit 

subir une très grave et délicate opération (père de 3 jeunes 
enfants) ; pour ses enfants bien loin du continent et en 
grandes difficultés (travail, formation et santé). 
 

 Intention générale. 

- Pour le Chapitre général de la Fraternité Saint Pie X, afin 
qu’elle reste toujours fidèle à la voie tracée par son 
fondateur. 
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ACTIONS DE GRACES 

 
Nous rappelons que nous ne pouvons inscrire que les actions de grâces ayant un 
rapport direct avec les intentions de prières des croisés 
 

- Je vous avais demandé comme intention particulière (parue dans le Lien n° 126) de 

prier pour un ménage  marié depuis 30 ans et qui ne s’entendait plus. Il s’agit de 
mes parents et je ne savais pas à l’époque qu’une procédure de divorce était déjà 
engagée. La veille de la première audience, le 11 février, (jour de la fête de Notre 

Dame de Lourdes), mes chers parents se sont retrouvés, se sont demandés 

mutuellement pardon et entament un long chemin de reconstruction grâce à Dieu et 

à vos prières. Nous pouvons rendre grâce à Dieu si bon et si miséricordieux et à sa 

Sainte Mère qui a entendu nos supplications. Merci à tous les Croisés. Des messes 

d’action de grâces seront dites prochainement à toutes les intentions de ceux qui 
ont prié pour que la volonté de Dieu se fasse pour sa plus grande gloire et le bien 

de ses dévoués serviteurs. 

 
 
 
 

 

AVIS  PRATIQUES 
 

DOCUMENTS ÉDITÉS PAR LA CROISADE DU ROSAIRE 
 
- « Méditations sur les mystères du Rosaire » 
Citations des Pères de l’Église. Ces quinze mystères, publiés dans des précédents 
Lien, sont réunis en un seul fascicule : 3€  l’unité, 5€ franco les deux, par quantité 
nous consulter. 
- « Les mystères du Rosaire » cahier de coloriage pour les enfants ; nouvelle 
présentation : 3,50 € franco l’unité. 
- « Cérémonial de l’intronisation du Sacré-Cœur dans les familles par la 
consécration au cœur douloureux et immaculé de marie. » 3€ franco l’unité. 
- NOUVEAU : Dépliant couleur sur l’explication du Chapelet et des mystères 
du Rosaire : 0,50 € franco l’unité, tarif dégressif selon quantités. 
- Nous tenons à votre disposition des chapelets de bonne qualité (fil nylon et 
bouleau). Bénis, ils ne sont pas vendus. Pour ceux qui voudraient aider la Croisade 
du Rosaire dans les frais engagés, voici un ordre de grandeur : Petits 6 €, Moyens 
7,50 €, Gros 9 €. 
 
 

Chèques à l’ordre de « Croisade du Rosaire » 
 

CROISADE DU ROSAIRE 
35 rue Parmentier - 85 110 CHANTONNAY 

 
Attention : L'association ne peut plus recevoir de dons envoyés par mandat cash. 
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Talon à envoyer à l’adresse ci-dessus. 
 
 
M. Mme. Mlle……………………………………………………………………………..... 

Adresse actuelle:……………………………………………………………………..... 

……………………………………………………………………………………………….. 

……………………………………………………………………………………………............ 

○ J’adhère à la CROISADE DU ROSAIRE et m’engage à 
méditer chaque jour au moins un mystère du rosaire. 

○ Je renouvelle mon engagement à la Croisade du Rosaire 
○ Je m’engage à méditer chaque jour un chapelet entier. 
○ Je désire recevoir des renseignements complémentaires 

sur cette association. 
○ Je fais un don de  ………€ (Chèque à l’ordre de « CROISADE 

DU ROSAIRE ») 
○ Commande de tracts dépliants pour la récitation du 

chapelet ou la pratique des cinq premiers samedis du 
mois : nombre……. (gratuits) 

○ Commande. …chapelet(s), taille (gros, moyens, 
petits)………… 

○ Documents…………………………………………………. 
○ Venant de changer d’adresse, je vous rappelle 

l’ancienne……… 
 
 

Le………………………     
 
Signature 
 

 
 
A Fatima en 1917, six fois de suite, au cours de chacune de ses 
apparitions, la très Sainte Vierge a demandé la récitation du chapelet 
quotidien comme remède à tous les maux actuels. 
Le Croisé s’engage à dire chaque jour au moins une dizaine de chapelet 
(un Notre Père + dix Je vous salue Marie suivis d’un Gloire au Père), ainsi 
que la prière suivante, demandée par la très Sainte Vierge le 13 juillet 
1917, lors de sa troisième apparition : 
   « O mon Jésus, pardonnez-nous nos péchés, préservez-nous du feu de 
l’enfer, et conduisez au Ciel toutes les âmes ; nous vous prions 
spécialement pour celles qui ont le plus besoin de votre miséricorde. » 
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« LE ROSAIRE DES MALADES » 

(Père Lesimple) 
 
Deuxième mystère Joyeux : LA VISITATION 
 
1° Sur la route de Palestine. 
    Sur une route ensoleillée, en un pays montagneux, voyez une 
jeune femme qui chemine.                                                                                   
    En quatre ou cinq journées d’étapes, elle parcourt les cent 
kilomètres qui séparent Nazareth d’un autre village nommé Aïn 
Karim, et situé aux environs de Jérusalem. 
    Cette voyageuse, c’est la Vierge Marie. Par l’Ange Gabriel, au 
jour de l’Annonciation, elle a su que sa cousine Elisabeth, déjà très 
âgée, allait devenir mère…Et, dans ses intuitions féminines, elle sait 
qu’une aide sera la bienvenue, aux côtés de la future vieille maman. 
   Elle vient spontanément, immédiatement, sans compter les fatigues 
de la longue route. Sa présence, chez Elisabeth sera d’un précieux 
secours. 
   Elle sera aussi l’occasion de divines bénédictions ; car, grâce 
au divin trésor, Jésus, qu’elle porte déjà en son chaste sein, Jean 
Baptiste, le fils d’Elisabeth, sera miraculeusement sanctifié, avant 
même de naître. 
   Tel est le fait émouvant que rappelle la « Visitation ». 
 
2° Les visites attendues …les visites à faire 
 
a)  Celles que vous devez attendre…  
   Cette douce Vierge Marie qui, ainsi, spontanément, au prix d’un 
pénible voyage, vient visiter, pour l’aider, sa vieille parente, ne 
croyez-vous pas qu’elle garde, au Ciel, le même cœur délicat et 
les mêmes dispositions d’être utile et de servir ?... 
Oui, soyez persuadés que, dans l’au-delà du Paradis, l’âme de 
Marie a encore des antennes qui captent tous les appels des 
détresses humaines. 
Elle sait donc les vôtres, chers Malades. Elle sait vos peines, vos 
heures lourdes; vos journées accablantes. Elle sait combien une 
visite serait la bienvenue, en vos longues solitudes. 
Et elle veut vous aider. Est-ce qu’à Lourdes elle ne prouve pas ses 
très spéciales sollicitudes pour les Malades ? Elle les fit inviter, 
afin de venir à eux et de les secourir… 
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Comptez donc sur Elle. Appelez-la à votre aide. 
Redites-lui, avec insistance filiale, les mots confiants du 
Chapelet : « Sainte Marie, priez pour nous, maintenant… », 
maintenant que j’ai davantage besoin d’être visité : 
  -parce que je suis trop seul ; parce que je suis trop triste ; 
parce que je souffre ; 
 -parce que je ne puis suffire, tout seul, à porter le fardeau 
de la maladie. 
Et, comme elle fit jadis, au pays de Judée et de Galilée, elle 
accourera vers vous, celle que l’on ne nomme pas en vain le 
« Secours des Chrétiens » ; la « Consolatrice des affligés. »… 
 
b) Les visites à faire. 
Vous la prierez ainsi, chers Malades. Et vous imiterez son 
exquise charité. La maladie risque de vous replier sur vous- 
même, dans un égoïsme qui est un des dangers de votre état. 
Sachez donc l’éviter. Sortez parfois des horizons trop limités de vos 
peines et de vos soucis. Songez aux autres. Comme la Vierge, 
regardez autour de vous et comprenez…  
Voyez et comprenez qu’à vos côtés, tel voisin de chambre, tel 
compagnon de Sana porte probablement, comme vous, dans un 
corps malade, une âme inquiète et un cœur endolori. Et qu’il attend, 
sans doute, lui aussi, une de ces visites qui sont pour vous une joie 
attendue et toujours désirée. 
Faites-lui donc ce que vous voulez qu’on vous fasse. 
Mieux que les bien-portants, vous saurez trouver, dans votre 
expérience personnelle de la souffrance, ces mots tout chargés 
de sympathie vraie et de cordialité sincère qui seront, au milieu 
des journées sombres, un rayon de soleil et un coin d’azur. 
En agissant de la sorte, vous imitez la Vierge de la Visitation. Et 
ce sera une des manières de pratiquer cette charité fraternelle 
qui reste pour tous, pour vous comme pour les autres, le grand 
commandement du Seigneur et sans laquelle il n’est pas de véritable 
christianisme. 
                                  --------------------------- 
En méditant cette dizaine de votre Chapelet, demandez à la 
Vierge cette charité qui n’est réelle que si elle nous rend 
« toujours prêts à servir » … 
       

       Rolland Droux  
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POUR LES JEUNES 
 

Mon idéal Jésus fils de Marie 
 
Dans cet article, nous nous retrouvons en compagnie de Jésus et de 
Marie, ce qui nous est maintenant familier. Cette retrouvaille se fait 
d’une façon un peu particulière, par l’intermédiaire de E. Neubert, 
marianiste, avec son petit livre intitulé « Mon Idéal Jésus fils de 
Marie » écrit d’après l’esprit du Père Chaminade (Fondateur de la 
Société de Marie : les Marianistes). Livre paru, en 1941, pendant la 
seconde guerre mondiale, fortement apprécié et traduit dans de très 
nombreuses langues. 
L’écriture de ce livre peut être considérée comme particulière, car 
l’auteur fait parler Jésus et Marie. 
Il commence, dans la première partie du livre, par Jésus qui nous 
invite à aimer sa mère selon une dévotion parfaite, à lui obéir, à 
l’honorer, à lui ressembler…, puis dans la seconde partie avec Marie 
qui veut transformer chacun de nous en Jésus et que l’on 
apprenne « à penser les pensées de Jésus », ... Autrement dit on 
assiste à ce que l’on pourrait résumer brièvement : aller à Marie par 
Jésus puis « à Jésus par Marie ». 
Nous continuerons, pendant quelques bulletins, ces échanges entre 
Jésus et Marie, en rapportant des extraits qui pourraient être utiles 
afin de mieux aimer Jésus et Marie. 
 Présentement, nous commençons par la première déclaration de 
Jésus. 
« JE VOUS AI DONNÉ L’EXEMPLE… » 
 
Jésus : 
« 1. -- Mon frère, tu aimes ma bienheureuse Mère et tu es heureux de 
l’aimer. Mais tu es loin de l’aimer comme je voudrais. 
     Tu l’aimes parce qu’on aime ce qui est pur et beau et qu’Elle est la 
pureté et la beauté idéales. 
     Tu l’aimes parce qu’on aime ceux qui sont bons et secourables, et 
que nul n’est bon et secourable comme Elle. 
     Tu l’aimes parce que tu la regardes comme une Mère, et que tout 
enfant aime sa mère. 
     Tu l’aimes pour avoir éprouvé son amour et constaté qu’avec Elle, 
tu réussis plus facilement à demeurer pur et fervent. 
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     Tu l’aimes pour avoir appris des livres et des prédicateurs que la 
dévotion envers Elle est le moyen le plus aisé d’assurer ton salut et 
d’atteindre à la perfection ; or, tu veux te sauver et te sanctifier. 
 
2.—Tous ces motifs d’amour sont bons, mais il en est un bien 
plus excellent. Ils peuvent fonder une dévotion tendre envers ma 
Mère ; ils ne fondent pas la dévotion que je désire te voir 
pratiquer. 
    La dévotion envers ma Mère est quelque chose de si grand, de si 
bienfaisant, de si agréable à ma Mère et à moi, que tu ne peux te 
contenter du médiocre, ni de l’assez bon, ni même du très bon : il te 
faut le plus parfait. 
 
3.—Sais-tu quelle est la dévotion à Marie la plus parfaite ? 
 
    Cherche dans les livres, consulte les théologiens, interroge les 
saints, demande leur secret aux plus grands serviteurs de Marie que 
la terre ait jamais produits : tu ne trouveras nulle part une dévotion 
plus parfaite que celle que je vais t’apprendre : à savoir la 
participation à ma propre piété filiale envers ma Mère. 
    La participation pour mes disciples ne consiste-t-elle pas à être 
comme leur Maître ? Ne leur ai-je pas donné l’exemple pour qu’ils 
fassent comme j’ai fait moi-même ? 
Mon apôtre Paul ne leur a-t-il pas répété que tout, pour eux, 
consiste à imiter le Christ, à se revêtir du Christ, à prendre les 
dispositions du Christ, à vivre, non plus de leur vie, mais de la 
vie du Christ ? 
Dis-moi, peux-tu concevoir, à l’égard de ma Mère, des 
dispositions plus parfaites que les miennes ?  
    
Le Fidèle : 
Ô Jésus, participer à votre piété filiale envers votre Mère, quelle 
perspective infiniment ravissante ! 
Mais, pauvre pécheur, comment pourrais-je réaliser un tel idéal ? 
Comment pourrais-je même le comprendre ? » 

              
Rolland Droux 

 
     Référence du livre de E. Neubert : « Mon idéal Jésus fils de Marie. » Editions X. Mappus. 
Le Puy. 1941                                                                                                              
 


